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-et si mon collègue a le cuir aussi chatouilleux, je
ux de retirer ce que j'ai dit.
K: Bravo!
ident suppléant (M. Paproski): Comme il est 16
us passons maintenant aux initiatives parlementai-
e prévu à l'ordre du jour.

TIATIVES PARLEMENTAIRES--
MOTIONS

n]
LE LOGEMENT

ORTUNITÉ D'ÉTABLIR UNE SOCIÉTÉ NATIONALE
D'HYPOTHÈQUES

e Epp (Thunder Bay-Nipigon) propose:
iis de la Chambre, le gouvernement devrait envisager l'opportunité
les provinces, une société nationale d'hypothèques et de la financer

tisations versées au Régime de pensions du Canada.
ieur le Président, puis-je rappeler qu'il est mainte-
)3 et que mes 10 minutes se terminent à 16 h 13.
osition, que j'ai le plaisir de présenter cette après-
sterait à établir une société nationale d'hypothèques
même les cotisations versées par les Canadiens au
pensions du Canada. Je voudrais donc que le gou-
songe à la possibilité de créer un tel organisme

ndement d'une saine politique du logement au

:ns connu des fluctuations étonnantes dans les taux
s dernières années. J'admets volontiers, et c'est avec
je le confesse au nom des propriétaires et des ache-
iison, que les taux d'intérêts se situent actuellement
fort réjouissant.

Société nationale d'hypothèques
atténuerait évidemment, ou ferait complètement disparaître,
les difficultés que nous avons connues au début des années 80.
Elle permettrait aux intéressés de financer leurs hypothèques
et d'en rembourser le principal et les intérêts. Les gens pour-
raient garder les maisons qu'ils ont achetées. D'autres pour-
raient se payer une maison beaucoup plus facilement qu'ils ne
peuvent le faire maintenant. Cette mesure bénéficierait non
seulement aux Canadiens qui veulent acheter une maison mais
aussi à ceux qui travaillent dans la construction et qui veulent
trouver des emplois, les bons emplois si importants qui existent
dans l'industrie de la construction. C'est le problème du chô-
mage que beaucoup de mes électeurs ont vécu, comme je m'en
suis rendu compte en sollicitant leur vote au printemps et à
l'été 1984, qui m'a fait penser à la possibilité de proposer cette
mesure.

Il me semble que c'est seulement par des moyens de ce genre
que nous rendrons la conjoncture régulière et prévisible de
façon que l'industrie de la construction c'est-à-dire l'offre soit
aussi efficace qu'elle doit l'être pour pouvoir fournir des mai-
sons et pour permettre aux entrepreneurs de travailler avec la
même efficacité que les entreprises qui fonctionnent de façon
régulière. Seuls ces moyens permettront d'assurer que les
Canadiens pourront acquérir des logements meilleurs, plus
grands et plus confortables comme ils en rêvent et qu'ils pour-
ront jouir des conditions de vie dont ils ont besoin pour élever
leurs familles convenablement.

L'espace est très important. Il faut améliorer la qualité du
logement. En donnant à l'industrie de la construction et au
logement une base efficace par un moyen comme celui-ci, nous
pouvons contribuer réellement à l'amélioration des conditions
de vie de bien des Canadiens.

Mais comment pouvons-nous le faire, monsieur le Président?
C'est ici qu'intervient le moyen proposé pour financer cette
société. Elle pourrait facilement fonctionner dans l'orbite ou
sous l'égide de la Société canadienne d'hypothèques et de loge-
ment et le gouvernement pourrait envisager la possibilité d'uti-
liser les cotisations au Régime de pensions du Canada pour
fournir le capital requis. Les Canadiens versent leurs cotisa-
tions au Régime de pensions du Canada régulièrement, soit
généralement tous les mois. Ces contributions représentent une
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